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2021 : L’ACCÈS AUX SOINS EN MATIÈRE DE SANTÉ SEXUELLE 

 
 

L’année 2021 a bien entendu été marquée par la situation en lien avec la pandémie de COVID-19. La société a 

été de nouveau mise en pause, vivant des périodes de fermetures et d’ouvertures. Pour l’Unité de santé 

sexuelle et planning familial (USSPF), le rythme des consultations est resté en dessous de celui que nous avions 

en pré-COVID, malgré l’absence de fermeture des locaux. De plus, beaucoup de nos activités de groupes, 

comme les animations et les enseignements, n’ont pas pu avoir lieu et ce pour la deuxième année consécutive. 

Bien que plusieurs études aient documenté les effets sur la santé sexuelle et l’accès aux soins en matière de 

santé sexuelle durant les premiers mois de la pandémie de COVID-19, (Dema et al., 2022; Masoudi et al., 2022; 

Nagendra et al., 2020; Pascoal et al., 2021) peu de données sont encore disponibles sur les effets au long cours. 

Les mois et années à venir nous permettront de mieux comprendre ces modifications afin d’y répondre de 

manière plus fiable. 

Cependant, les enjeux d’accès aux soins en matière de santé sexuelle ne peuvent être limités aux aspects liés 

à la pandémie en cours.   

Pour commencer par le positif, l’année 2021 a permis de constater une amélioration concernant la garantie de 

la confidentialité demandée dans certaines situations d’interruption de grossesse de la part des assurances-

maladies. En effet, suite aux démarches entreprises par Santé Sexuelle Suisse en 2020 auprès des deux 

associations d’assureurs-maladie et du Conseiller fédéral Monsieur Alain Berset, les procédures ont été 

facilitées avec de nombreuses assurances-maladies.  

Dans notre pratique quotidienne, il s’agit d’une avancée importante. En effet, nous faisons régulièrement face 

à des personnes pour qui la confidentialité de la prise en charge d’une interruption de grossesse est primor-

diale, surtout chez les personnes dépendant encore financièrement de leurs parents. La thématique de la 

confidentialité reste cependant encore problématique, voire impossible, dans un certain nombre de cas et 

auprès de certaines assurances. Les conseillères confrontées à ces situations les remontent régulièrement à la 

commission Interruption de Grossesse, de Santé Sexuelle Suisse afin de poursuivre les efforts auprès des 

associations d’assureurs-maladies, pour que la demande de confidentialité puisse être entérinée et garantie 

auprès de toutes les assurances-maladies. 

Malgré cela, le coût d’une interruption de grossesse, notamment lors d’une prise en charge chirurgicale, reste 

un frein pour de nombreuses personnes, et ce particulièrement lors de franchises élevées. Ces situations 

nécessitent un investissement important de notre part afin de trouver des solutions pratiques. Outre la 

question des coûts, celle de l’accessibilité a aussi été un enjeu important durant l’année 2021, impactée par la 

pandémie de COVID 19. En effet, un certain nombre de femmes ont dû faire face à un délai d’attente augmenté 

pour obtenir un rendez-vous pour une interruption de grossesse (IG), soit en raison d’une surcharge des 

services hospitaliers, soit en raison d’un isolement forcé à domicile pour cause de maladie. Enfin, la pandémie 

a été régulièrement nommée comme facteur déclenchant d’une demande d’IG, ayant précarisé de nombreux 

couples / individus, entraînant une modification ou un renoncement au projet de famille. 
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En parallèle, au niveau politique cantonal, l’enjeu de l’accès aux soins en matière de santé sexuelle a été relevé 

par plusieurs député∙e∙s du Grand Conseil genevois, notamment via le dépôt d’une proposition d’une motion 

(M 2568) et de résolution (R 888) en 2019. Deux membres de l’USSPF et le chef du service de médecine de 

premier recours ont pu être auditionnés afin de transmettre ces enjeux de terrain. Après modification, la 

Commission de la Santé a pu valider ces deux propositions, et l’espoir est grand que ces textes puissent être 

adoptés en 2022 par le Grand Conseil. 

Ces propositions politiques questionnent notamment le retard considérable en terme d’équité de genre au 

sujet de la santé sexuelle. En effet, la charge contraceptive et son pendant en matière d’interruption de 

grossesse, restent très majoritairement portés par les femmes. Ceci se reflète dans nos statistiques de 

consultations, où l’on peut noter que la grande majorité des personnes recourant à nos services sont de sexe 

féminin, bien que les couples ou les personnes de sexe masculin consultant seules soient en augmentation. 

De ce point de vue, l’USSPF, comme d’autres centres de santé sexuelle romands, ont vu se développer une 

nouvelle demande de la part d’hommes cis-genre, souhaitant assumer leur part de charge contraceptive. Ces 

personnes ont contacté l’unité avec une demande d’information et d’accompagnement sur la contraception 

« thermique », par remontée testiculaire. Il s’est souvent agi d’hommes déjà très informés et désireux 

d’entreprendre la méthode malgré les incertitudes l’entourant. Ils nous ont témoigné de leur étonnement face 

à la méconnaissance,  la non-entrée en matière, voire le découragement perçu auprès de professionnels 

préalablement consultés et la difficulté à trouver des professionnels prêts à les accompagner dans leur 

démarche. Notre équipe s’est donc informée et a débuté un travail en réseau avec les centres de santé sexuelle 

romands ainsi que l’organe faîtier Santé sexuelle Suisse. Nous avons pu développer un accompagne-

ment spécifique pour les personnes intéressées, mettant en avant tant les aspects positifs (notamment en 

matière de répartition de la charge contraceptive), que les aspects négatifs (en premier lieu les lacunes des 

connaissances scientifiques sur la sécurité et l’efficacité de ces méthodes). 

Finalement, les enjeux d’équité en matière de santé sexuelle ne peuvent être pensés uniquement sous l’angle 

de l’accès aux soins. En effet, comme l’a conceptualisé Loretta Ross et le mouvement « Sistersong » avec l’idée 

de justice reproductive (Ross, 2006), les droits reproductifs ne peuvent être abordés uniquement sous l’angle 

du choix, principalement pensé comme le droit et l’accès à l’avortement, car ceci sous-estime les enjeux liés 

aux racismes et aux classicismes auxquels font face de nombreuses personnes consultant notre service. En 

effet, au-delà du choix, pour certaines personnes en situation de précarité, notamment sans statut de séjour, 

garder une grossesse n’est encore pas possible. Les barrières matérielles concrètes (absence de protection 

sociale, de logement adapté, de contrat de travail, de soutien social…) qu’elles rencontrent au quotidien sont 

autant d’obstacles à la possibilité de devenir mère ou père. Ces situations sont d’autant plus dramatiques que 

nombre de ces personnes ont dû laisser leurs propres enfants dans leur pays d’origine, afin de pouvoir 

s’occuper de nos ménages et de nos enfants. Les combats légitimes d’accès aux soins ne doivent donc pas 

masquer la situation de ces êtres humains et leurs besoins spécifiques, qui dépassent malheureusement 

parfois ce que nous sommes en mesure d’offrir et qui impactent fortement leurs droits sexuels.  
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A l’USSPF, l’année 2021 a aussi été marquée par de nombreuses modifications dans l’équipe. En effet, Mmes 

Lorenza Bettoli, responsable de l’USSPF (90%), Martine Aeby, sage-femme, sexologue et conseillère en santé 

sexuelle (70%) et Monette Cherpit, sage-femme et conseillère en santé sexuelle et responsable ad interim 

(80%), ont pris leur retraite après de nombreuses années de travail et d’engagement passionné pour défendre 

les droits sexuels au niveau local et national et répondre aux besoins des usagers et usagères qui consultent 

l’unité. Nous garderons d’elles leur motivation, leur implication et leur enthousiasme et leur souhaitons une 

belle continuation, riche de nouvelles aventures.  

Suite à ces trois départs – dont deux collaboratrices étaient les sexologues de l’unité – nous n’avons 

malheureusement plus la possibilité de proposer des entretiens pour des problématiques de difficultés 

sexuelles, avec un accès facilité. 

Par ailleurs, pour pallier en partie au manque d’effectif, l’USSPF a eu recours à l’engagement à 70% en CDD de 

Mme Irène Demierre, conseillère en santé sexuelle, jusqu’à fin février 2022 et de Mme Chantal Abouchar, 

sage-femme, conseillère en santé sexuelle à 40% qui a obtenu un contrat en CDI dès le 1er octobre 2021. 

C’est dans ce contexte de changements que je suis arrivée en novembre 2021 en tant que responsable de 

l’unité. C’est donc avec une équipe remodelée que nous abordons cette année 2022 et ses défis. Poursuivre 

notre travail de terrain auprès de toutes personnes ayant des questions en lien avec sa vie relationnelle, 

sexuelle et reproductive, en défendant un accès à des soins de qualité, gratuit, confidentiel et bas seuil reste 

notre priorité. Nous espérons que la situation en 2022 nous permettra de reprendre et de développer de 

nouvelles actions de promotion de la santé auprès de nos publics cibles à Genève.  

 

 Sara Arsever 

 Cheffe de clinique 
 Responsable de l’unité 
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STATISTIQUES 2021 
 

Quelques chiffres 
 
 

 personnes ont consulté l’unité, dont 80% de femmes et 20% d’hommes 

 
 

1'657 nouvelles demandes 

3'678  entretiens au total 
 

   19 %  des personnes sont venu·e·s consulter avec leur partenaire 
 
 

Répartition des premiers motifs de consultations pour tous les entretiens, soit : 3'678 
 
 

 
 
 
La répartition des premiers motifs de consultations restent assez similaire d’une année sur l’autre. 
 

info sexualité : 57 
(2%)

Info et tests Ist/Vih :
170 (5%)

Info contraception
677 (18%)

Pilule d'urgence
913 (25%)

Autres : 37 (1%)
Test de grossesse négatif :

200 (5.5%)

Entretiens / soutiens 
IG pré/post IG : 327 

(9%)

Demande 
d'interruptions de 

grossesse : 192 (5%)

Ambivalence 
grossesse : 299 (8%)

Grossesse (infos et 
accompagnement -

PAN questions 
sociales et juridiques 
+ fertilité) : 375 (10%)

Conseil conjugal + 
violence 
120 (3%)

Problèmes 
psychologiques :

185 (5%)

Problèmes sexuels :
126 (3.5%)

1’958 
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                      entretiens totaux en 2021 (1’657 nouvelles demandes et 2’021 entretiens suivis) 

 

 

Evolution du nombre d’entretiens par année 

 

Les baisses des consultations en 2020 et en 2021 sont dues à la situation COVID et à un manque d’effectif 
de 30% sur les deux années. 
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Des 3'678 entretiens en 2021, il convient d’ajouter                       entretiens téléphoniques et mails, l’unité 
étant régulièrement sollicitée par les usager∙e∙s ou des professionnel∙le∙s du réseau pour des questions, 
informations, orientations en santé sexuelle et qui ne font pas l’objet de dossiers enregistrés. 

Les situations psychosociales sont souvent complexes et nécessitent un suivi téléphonique, des contacts 
avec le réseau pour coordonner la prise en charge, de même que la rédaction de rapports qui viennent se 
rajouter au temps de consultation. 

 

 

Répartition par secteurs : 

 
 
 
 
Secteur « Centre en matière de grossesse » :  

La Loi fédérale sur les centres de consultation en matière de grossesse du 9 octobre 1981 (RS 857.5) stipule 
qu’en cas de grossesse, les personnes intéressées ont droit à des consultations gratuites et une aide et que 
les cantons ont l'obligation d'instituer des centres de consultation. 

 

L’unité de santé sexuelle et planning familial (ex. CIFERN) a reçu ce mandat par un arrêté du Conseil d'Etat 
genevois datant du 21 novembre 1984. 

 
 
 
 

Secteur "Santé 
sexuelle et 
planning 

familial": 2'054

Motifs problèmes 
personnels et 

relationnels: 431

Secteur "Centre en 
matière de 

grossesse": 1'193

32 %

12 %

56 %

998 
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Population ayant consulté : 1'958, dont 1'566 femmes et 392 hommes 
 

Nombre de personnes en fonction de l’âge :  
 

 
 

                        soit 952 personnes de moins de 20 ans  (769 femmes et 183 hommes) 

 

 soit 1’006 personnes de plus de 20 ans (797 femmes et 209 hommes) 
 
 
 

                                NATIONALITE  (1’958)                                       STATUT DE RESIDENCE  (1’958) 
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Non 
résident; 
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3’678 

51 % 
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Entretiens pour les moins de 20 ans :              nouvelles demandes 

 
 

Répartition des premiers motifs de consultations 
 
 

 

 
Sur ce graphique, on observe que la contraception d’urgence est largement le premier motif de consultations 

chez les jeunes de moins de 20 ans. 

Il faut aussi relever que lors des consultations autours d’une contraception d’urgence, d’autres motifs surgissent 

régulièrement (relations sexuelles non consenties, recherche de soutien psychologique, besoin d’information 

sur la contraception, etc…). 
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Info contraception
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Contraception 
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Test de grossesse 
nég.
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Autres*
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Entretien sur IG
8%

Grossesse
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Ambivalence
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1%
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Difficultés sexuelles 
0.5%

Autres : probl. médicaux; probl. sociaux et juridique, autres

772 

https://www.google.com/url?sa=i&rct=j&q=&esrc=s&source=images&cd=&cad=rja&uact=8&ved=2ahUKEwjK9uTu1YDcAhXFI1AKHTftCVEQjRx6BAgBEAU&url=https://fr.wikipedia.org/wiki/Fichier:Logo_des_H%C3%B4pitaux_universitaires_de_Gen%C3%A8ve.gif&psig=AOvVaw32ISHpGfE40g_6qML8Wv7M&ust=1530629629100176


  Rapport d’activités 2021  

10 
 

 
 
 

Evolution des demandes de contraception d’urgence 

 
 

 
 
 
 
 

Age des personnes ayant consulté pour une contraception d’urgence 
en 2021 sur un total de 913 demandes 
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Interruptions de grossesse :  

 demandes d’interruption de grossesse (tous âges confondus) en 2021 

 soit 12% du nombre de nouvelles demandes (1’657) 
 soit 10% du nombre total de la population ayant consulté (1’958) 
 soit   5% du nombre total d’entretiens (3’678) 
 

 

 
 
 
Sur ce graphique, nous voyons que les personnes nous consultant pour un accompagnement dans le cadre 
d’une interruption de grossesse sont de tous âges. Contrairement à certaines idées reçues, les personnes 
adolescentes (<20 ans) sont minoritaires et ce sont les personnes de 20 à 40 ans qui sont le plus 
représentées, avec un pic entre 20 et 25 ans. Cependant, sur le nombre total de personnes de moins de 20 
ans recourant à une interruption de grossesse à Genève, une grande proportion bénéficie d’un 
accompagnement dans notre service. 

 

 

 demandes d’IG chez des jeunes femmes de moins de 20 ans en 2021 

 soit 2.8 % du nombre de nouvelles demandes (1’657) 
 soit 6 % du nombre total de la population adolescente (769) 
 soit 1.3 % du nombre total d’entretiens (3’678) 
  
 
L’USSPF et la consultation Santé Jeunes sont les lieux officiels de consultations spécialisées pour les mineures 
de moins de 16 ans qui demandent une interruption de grossesse. (cf article 120, al. 1 du code pénal suisse 
sur l’interruption de grossesse). 
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Entretiens de santé sexuelle avec dépistage IST/VIH pour les jeunes 
hommes de moins de 25 ans   : 

Depuis mai 2018, des entretiens de santé sexuelle avec tests IST, destinés plus particulièrement aux jeunes 
hommes de moins de 25 ans sont proposées, à raison d’une à deux demi-journées par semaine. 

Pour les jeunes femmes, des solutions peuvent être trouvées en externes. Nous effectuons une sélection 
importante sur les nombreuses demandes de tests IST qui nous arrivent chaque jour.  

En 2021, 61 personnes, ont bénéficié de ces entretiens avec tests. Nous avons effectué 58 tests VIH, 61 
tests chlamydiae et gonorrhée et 21 tests syphilis. Sur le nombre de tests effectués, il y a eu 6 résultats 
positifs pour la Chlamydia, dont 5 personnes suite à des prélèvements d’urine (frottis gorge négatif) et une 
personne pour des prélèvements vaginal (frottis gorge négatif). 

En 2021, comme pour les années précédentes, plusieurs jeunes femmes ont pu effectuer des tests de 
dépistage, en raison de situations particulières qui posaient problèmes pour l’orientation extérieure, 
comme par exemple, les jeunes femmes ayant peur d’aller chez un·e gynécologue ou par souci de 
confidentialité vis-à-vis de leur famille et qui n’ont plus l’âge d’accéder au forfait « moins de 18 ans » à la 
maternité des HUG.  

La réorientation sur les tests anonymes des HUG est une option, mais qui a un coût que certaines personnes 
ne sont pas en mesure d’assumer.   

Pouvoir recevoir des jeunes à l’USSPF pour des entretiens IST avec dépistage est important, car c’est leur 
offrir la possibilité d’aborder plus largement les thématiques de la santé sexuelle. A cette occasion, ils·elles 
peuvent poser leurs questions, parler de leurs préoccupations, voire de leurs difficultés sexuelles et les 
professionnelles leur proposent, si besoin, un accompagnement personnalisé. Les thèmes les plus souvent 
abordés sont le préservatif et la contraception. Ces entretiens sont aussi une opportunité de sensibiliser les 
jeunes hommes au concept de charge contraceptive, en leur donnant les moyens de s’approprier ce sujet.  
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*   *   *   *   * 
 

 

ANIMATIONS/ ENSEIGNEMENTS 
 

Toutes les interventions (animations et enseignements) ont été suspendues durant cette seconde année 
particulière de restrictions, à l’exception des cours donnés à la HEDS sages-femmes 2ème année bachelor sur 
la contraception ainsi que les cours sur les méthodes de contraception donnés aux étudiant·e·s du DAS en 
santé sexuelle. 

Etant donné la situation sanitaire, ces formations ont eu lieu par visio-conférence et ont engendré un travail 
conséquent de révision des supports de cours avec ajout de commentaires audio. 

Néanmoins, quatre interventions ont pu avoir lieu en mai 2021 à l’Association Camarada pour des 
informations générales sur la sexualité et la contraception. 

Une stagiaire DAS en santé sexuelle a pu faire son stage en respectant les principes de précaution. 
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CONSULTATIONS SPECIFIQUES 
 

Contraception masculine par remontée testiculaire 
 

Comme décrit dans l’éditorial, dès la fin 2020, l’USSPF a été contactée par des personnes de sexe masculin 
et quelques couples avec des demandes autour de la contraception testiculaire thermique. Cette méthode 
consiste en des dispositifs permettant une remontée des testicules dans les canaux inguinaux, augmentant 
ainsi la température des testicules de 2 degrés et ayant un effet inhibiteur sur la spermatogénèse. 
Développée par l’équipe du Dr Mieusset, en France, cette méthode souffre d’un manque d’études à large 
échelle ayant évalué son efficacité et sa réversibilité. De plus, aucun dispositif n’est homologué à cet effet 
en Suisse ou en Europe. 
En 2021, nous avons été contactés par une centaine de personnes avec de telles demandes. Les personnes 
concernées sont en majorité des hommes trentenaires ou des couples, cherchant des alternatives aux 
méthodes hormonales, souhaitant mieux répartir la charge contraceptive ou encore mieux comprendre et 
maitriser leur fertilité. Une partie de ces contacts ont eu lieu par téléphone ou via des échanges de mail, et 
une partie des personnes ont été reçues dans notre unité pour un entretien. 
Face à cette demande, et malgré l’absence d’évidence solide, nous avons décidé de nous informer sur le 
sujet et de rechercher dans le réseau régional des médecins susceptible de pouvoir suivre les personnes sur 
le plan médical. Nous avons également développé un guide d’entretien et d’information à ce sujet, et pris 
contact avec les laboratoires de la région afin de d’obtenir la possibilité de réaliser des spermogrammes de 
suivi à moindre coût. Notre objectif était  de permettre aux personnes de pouvoir prendre une décision 
éclairée sur la base d’informations scientifiques et de faciliter l’accès à des soins de qualité pour les 
personnes décidés néanmoins à utiliser ce type de méthode, et ce dans une optique de réductions des 
risques.  
Une partie des personnes consultant en couple sont venues avec une demande d’information sur les 
méthodes dites « naturelles », montrant à la fois un intérêt pour la méthode symptothermique et la 
contraception par remontée testiculaire. En plus des contacts avec les personnes intéressées par cette 
méthode, de nombreux échanges téléphoniques et par mails ont eu lieu avec les différents acteurs et 
actrices du réseau. 
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PROJETS INTER-INSTITUTIONNELS 

 
 
Campagne « Santé sexuelle : histoireS d’en parler » 
 

Le groupe interinstitutionnel genevois de promotion de la santé sexuelle, dont l’USSPF fait partie, a décidé 
en 2019 de relancer une campagne sur la santé sexuelle afin de sensibiliser la population et d’indiquer les 
lieux ressources. Le service du médecin cantonal et la Ville de Genève ont permis de financer la réalisation 
des brochures, dont 2 nouveaux scenarii et la réalisation de traductions. La réalisation et la diffusion des 
animations ont été rendue possibles en 2021 grâce à un financement de la fondation privée des HUG. Les 
réalisations sont disponibles pour impression ou téléchargements sur www.santesexuelle-ge.ch.  

Les animations ont pu être diffusées dans les TPG, sur internet et via les réseaux sociaux, permettant de 
toucher un large public. 

Cette campagne a suscité des réactions du public, et nous avons pris le temps de répondre à toutes les 
remarques. Suite à une remarque constructive du Bureau de Promotion de l’Égalité et de prévention de la 
violence (BPEV) sur des propos sexistes, une animation (« hommes au stade ») a été reprise par un sous-
groupe de travail et une correction a été réalisée. La campagne se poursuite en 2022, notamment via le site 
internet et les réseaux sociaux.  

Il est difficile d’évaluer l’impact de cette campagne sur la population genevoise, une évaluation formelle 
n’ayant pas été inclue dans la demande de fonds.  

 

 

*   *   *   *   * 
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CENTRE DE DOCUMENTATION 
 

PREAMBULE : l’année 2021 toujours marquée par le COVID-19 
 
Durant l’année 2021, les activités du Centre de documentation ont à nouveau été marquées par le COVID-
19. Afin de respecter les mesures prises par les autorités, la salle de lecture n’a pas été accessible les deux 
premiers mois de l’année et des restrictions d’accès ont dû être imposées aux personnes sans Certificat 
COVID dès mi-septembre 2021. 
 
Toutefois, l’accès aux collections a pu être garanti à l’ensemble du public en mettant en place un service 
click & collect (emprunt et retour des documents possibles sur rendez-vous). Ainsi les dispositions légales 
ont été respectées en limitant la durée de séjour des lecteurs∙trices sans certificat dans la bibliothèque. 
 
L’offre du Centre de documentation s’est constamment adaptée à la situation sanitaire afin de servir au 
mieux les usagers-ères. Ce travail a permis de maintenir un volume de recherches documentaire quasi 
identique à 2020.  
 

1. LES COLLECTIONS 

Le fond documentaire couvre les thématiques en lien avec les motifs de consultations1 de l’unité et se 
répartit dans les catégories suivantes :  

 
 
 
La bibliothèque donne également accès à des 
dossiers documentaires et aux principales bases 
de données et revues électroniques de 
l’Université de Genève.  
 
 
 
 
 
 
 
 

 

1.1. Utilisation des collections papier 
 

L’utilisation des collections papiers est en 
diminution par rapport à 2020 (-24 %). Cela 
est principalement dû à la baisse des prêts 
des monographies et des demandes 
d’articles. En effet, ces documents sont 
généralement remis lors des recherches 
documentaires en présentiel dont certaines 
n’ont pas pu avoir lieu en raison de la 
situation sanitaire.  

 

 

                                                           
1 

https://www.hug.ch/sante-sexuelle-planning-familial/motifs-de-consultation (consulté le 24.05.2022) 
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A noter toutefois que les prêts entre bibliothèques ainsi que le nombre de brochures2 mises à disposition 

ont augmentés cette année.  

Les lecteur∙trice∙s qui empruntent le plus de monographies sont les professionnel∙le∙s du domaine médico-
social et le personnel de l’USSPF (N=109, 67%). Les étudiant∙e∙s (N=48, 30%) et les personnes en 
consultation (N=5, 3%) complètent ce podium démontrant ainsi le rôle du Centre de documentation dans 
le soutien aux activités d'information et de conseil de l'unité. 

 
 

2. SERVICES AUX USAGER∙E∙S 
 

2.1 Recherches documentaires 
 

77 recherches documentaires ont été réalisées en 2021 (-3.75 % ; 2020:N=80). 
 

Malgré les différentes restrictions d’accès au Centre de documentation en lien avec le COVID-19, les 
demandes de recherche documentaire sont restées à un niveau élevé.  
Les professionnel-le-s du domaine médico-social et le personnel de l’unité utilisent le plus ce service 
(N=38, 49 %). Viennent ensuite les étudiants (N=25, 32 %), les personnes en consultation et du grand 
public (N=13, 17 %). Le solde rassemble les autres types de public.  
 
Pour répondre à ces demandes, plus de 400 documents (articles, rapports, littérature grise, etc.) et 20 
bibliographies thématiques ont été proposées.  
 
Le temps moyen d’une recherche documentaire est d’un peu plus d’une heure ce qui permet d’offrir 
une réponse personnalisée et de qualité à l’usager∙e. La grande majorité des demandes (plus de 80 %) 
est de nature imprévue.  

 

2.2 Autres services 
 

Autres services proposés3 par le Centre de documentation :  

 
                                                           
2

 La documentation remise par les conseillères lors des consultations n’est pas prise en compte car il n’existe pas de statistiques. 
3

 (1) Mise à jour et développement ; https://www.hug.ch/sante-sexuelle-et-planning-familial (consulté le 24.05.2022) 

(2) 423 documents diffusés en 2021 ; https://sites.google.com/view/actualite-en-sante-sexuelle/ (consulté le 24.05.2022)  
(3) 341 « mentions j’aime » (+11.80 %, 2020:N=305) ; 31 publications ; https://www.facebook.com/Sant%C3%A9-sexuelle-et-planning-familial-
1032541886859896 (consulté le 24.05.2022) 
(4) Portail Diigo : à destination du personnel de l’unité (environ 150 références enregistrées) ; Portail documentaire : rassemble les différents services 
proposés par le Centre de documentation (catalogues, inventaires, répertoires de liens, veille, etc.). Ce portail a entièrement été refait en 2021. 
(5) Renouvellement des collections : 19 monographies, 181 documents (littérature spécialisée, rapports et thèses), 260 articles, 84 documents multimédias, 
63 brochures (12 nouvelles parutions et 51 entrées réactualisées).  
Désherbage : 68 ouvrages ont été retirés des rayons et déposés dans les archives, 2 brochures éliminées 
(6) riche de 229 références (sites web et documentation en ligne proposés par des organismes du réseau médico-social et des partenaires en santé sexuelle 
et reproductive) ; https://www.hug.ch/sante-sexuelle-planning-familial/liens-et-materiel-dinformation (consulté le 24.05.2022) 
(7) 20 bibliographies réalisées et transmises aux lecteur-tice-x-s dans le cadre de recherches documentaires 
(8) 64 commandes totalisant 1195 exemplaires (pour la plupart gratuits) ; 
Mise à disposition de brochures, flyers et dépliants en salle d’attente pour les personnes en consultation  
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